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Avant-propos

Les technologies de prise de vues numérique permettent à tout 

un chacun de filmer ses vacances, des événements, de réaliser 

des fictions et des documentaires, mais aussi des vidéos virales 

qui envahissent les réseaux sociaux. Avec un smartphone, une 

tablette, une caméra, un reflex ou un hybride numérique, il est 

tout à fait possible de tourner des images improvisées ou répon-

dant aux impératifs chronologiques d’une narration scénarisée. 

Ainsi, au bout de quelques heures, jours ou semaines, vous 

disposerez d’une impressionnante quantité de fichiers vidéo. 

Se posera alors la question de savoir ce que vous allez en faire.

En effet, une fois vos prises de vues réalisées, vous contente-

rez-vous de visionner chacun de ces fichiers individuellement, 

exigeant ainsi de vos spectateurs qu’ils reconstituent dans leur 

cerveau la continuité narrative de vos séquences ? Ne préfére-

rez-vous pas proposer un « film » à la narration cohérente, agré-

menté de titres et d’un générique, de bruitages et de musiques, 

et dont vous soignerez le rendu graphique des images afin de 

créer des ambiances dignes des grands studios de postproduc-

tion hollywoodiens ? Peut-être avez-vous abandonné cette idée 

car la tâche vous a paru très rapidement insurmontable. En effet, 

vous avez entendu parler de montage, d’étalonnage, de mixage 

et d’exportation des fichiers, mais dans des termes techniques 

abscons qui décourageraient plus d’un néophyte. 

Pourtant, le montage est la spécificité du cinéma. Il permet d’or-

ganiser l’ensemble des fichiers de prise de vues qui constituent 

autant de plans qu’il est judicieux de réunir en un seul film qui 

raconte une histoire. Ainsi, vos souvenirs de vacances, votre 

visite à la chapelle Sixtine, ou les premiers pas de votre petit der-

nier sont autant d’événements que vous pouvez transformer en 

une véritable mini fiction. Dans le même ordre d’idée, si vous 

entendez chanter à vos oreilles les sirènes du 7e art, vous ne 

résisterez pas longtemps au besoin d’écrire un scénario que vous 

filmerez avec une équipe plus ou moins restreinte. Cependant, 

les différents plans tournés devront être réunis pour en assurer la 

continuité narrative. Vous devrez alors appliquer les principes et 
les techniques du montage et de l’étalonnage afin de produire un 
film de cinéma.

Ce livre va démythifier la postproduction cinématographique 
et vidéographique pour permettre à tout apprenti filmmaker de 
concevoir des contenus de qualité professionnelle, quelle qu’en 
soit la destination : salle de cinéma, projection en famille, plate-
formes de vidéo en ligne, en un mot pour tout support de par-
tage avec le public que vous ciblez. Vous verrez alors qu’avec un 
minimum de connaissances techniques, vous réaliserez un film 
comme jamais vous ne l’auriez imaginé.

La première partie de cet ouvrage, « Les préalables au montage », 
vous permet de choisir en toute connaissance de cause le format 
de fichier et la taille des images filmées, de découvrir les principes 
du montage virtuel et les logiciels qui en autorisent l’application, 
et l’importation et la synchronisation de vos vidéos.

La deuxième partie, « Les techniques de montage », vous apprend 
l’essentiel sur les techniques de montage, d’application de transi-
tions, d’insertion et d’animation de titres, ainsi que sur la création 
d’un générique déroulant.

La troisième partie, « Montage et mixage son », vous explique 
comment gérer le contenu audio des films, qu’il s’agisse de 
choisir le bon format de fichier, de monter les éléments audio 
dans la timeline de votre projet, d’appliquer des filtres, et de 
mixer en stéréo ou en 5.1.

Enfin, la quatrième partie, « L’étalonnage », s’intéresse à l’amé-
lioration de la tonalité et des couleurs de vos prises de vues. Elle 
présente des solutions d’étalonnage gratuites et payantes, la 
correction de la température de couleur, la correspondance des 
couleurs entre vos plans, la conversion d’un film en noir et blanc, 
la création d’une ambiance chromatique, l’étalonnage localisé, et 
enfin l’exportation de vos films montés et étalonnés.

Je suis ainsi persuadé qu’après avoir lu ce livre, vous proclamerez 
haut et fort que, en effet, « le montage, c’est pas sorcier » !
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Pourquoi monter et étalonner ?
Dérushage

L’ensemble des fichiers vidéo stockés sur la carte 
mémoire de votre appareil de prise de vues, ou 
que vous avez importés dans un dossier de votre 
disque dur, sont appelés des rushes. En fic-
tion, ils sont constitués de plusieurs prises d’un 
même plan, et identifiés par un clap qui indique le 
numéro de la prise, du plan et de la séquence. Le 
dérushage consiste à sélectionner les meilleures 
prises, éliminant de facto les plans qui contiennent 
des imperfections techniques, des bruits parasites, 
des erreurs dans le jeu des acteurs, ou que vous 
jugez purement et simplement inutiles au film. Le 
rapport de scripte permet au réalisateur et au 
monteur d’identifier plus rapidement les prises de 
vues à inclure au montage.
Le dérushage n’est pas l’exclusivité des films 
de fiction. Dès l’instant où vous sélectionnez les 
plans à conserver et à éliminer, vous effectuez un 
dérushage.

Le montage et l’étalonnage sont des techniques de postproduction 
cinématographique qui permettent de transformer des rushes en un 
ensemble narratif cohérent aux tonalités et aux couleurs uniformisées.

LE MONTAGE
Il s’agit d’une technique qui consiste à assembler, sur la timeline (ligne temporelle) 
d’un logiciel de montage virtuel, l’ensemble des fichiers qui constituent les séquences 
d’un film. Les plans intégrés au montage sont préalablement regroupés dans une section 
du logiciel appelée chutier. Les chutiers peuvent être organisés en fonction des éléments 
qu’ils contiennent, comme l’audio, les prises de vues, des photos, des éléments de titrage, 
etc. Tout chutier peut contenir des sous-chutiers. Ainsi, il n’est pas rare qu’un chutier audio 
accueille des sous-chutiers dialogues, musique et bruitages. 

Les techniques de montage qui se sont développées tout au long de l’histoire du cinéma 
sont traitées dans la deuxième partie de ce livre.

1

Le clap permet d’identifier les rushes. Ici il indique 
la 3e prise du 7e plan de la séquence 9.

Le rapport de scripte aide le réalisateur et le monteur 
à effectuer plus rapidement le dérushage. 

Les chutiers ont l’aspect de petits dossiers qui permettent de rationaliser le stockage 
des éléments à intégrer au montage.




